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Colonel Lionel MENY 
commandant  

le 16e bataillon de chasseurs 

Voilà trois semaines que le bataillon déployé au Mali constitue, avec nos 
camarades de la 2e brigade blindée et de l’ALAT, le GTD ACIER – 
HOMBORI XII.  
  Terrain exceptionnel, outils opérationnels exceptionnels, mission exceptionnelle, l’opération Barkhane est 
clairement à la hauteur de ce que nous avions vu durant les mois de préparation.  

Au bilan de ces quelques semaines, des centaines de 
kilomètres parcourus sur piste ou dans le ciel, des dizaines 
de réparations faites dans l’urgence des opérations,  de 
nombreuses heures de surveillance, de jour comme de nuit 
et surtout déjà, quelques résultats probants… 

Pour ma part,  je retiens avant tout la grande satisfaction de 
voir la volonté d’une équipe soudée, bien préparée qui 
« pige et qui galope » et qui, quelles que soient les origines, 
a fait sien l’esprit chasseur !  

Celui-là même qui anime aussi la portion centrale qui elle 
non plus ne ménage pas ses efforts et son énergie pour 
préparer l’avenir, assurer la protection de nos 
concitoyens,  entourer nos familles.  

Très vite les chasseurs ont pu en prendre la mesure, enchaînant les opérations 
sur toute la largeur du spectre :  
Opération aéroterrestre d’exploitation de renseignement actionnable (FEISSONS)  
Opération de contrôle de zone en milieu difficile (DIGNE)  
Opération d’accompagnement de nos partenaires maliens (LA MADINE – 
BUTASTUR)  
Opération d’influence et de sécurisation dans la région de Tessalit (ENTRAGES)  



Compagnie de commandement et de logistique : les « pélicans » 
sur tous les fronts  

MALI 
Depuis janvier, les Pélicans sillonnent sans 
relâche le désert malien, assurant ravitaillements 
et soutiens au profit du GTD Acier et découvrant 
les joies de la vie dans le désert.  

Le début de l’année a commencé sur les chapeaux de roue pour la CCL. Les Pélicans volent tous azimuts : Mali, 
Sénégal, Tchad, Koweït, Sentinelle, soutien de la base arrière et services divers et variés, personne n’a le temps 
de chômer. A cela s’ajoutent naturellement la formation de nos jeunes chasseurs avec la fin de la FTS de la 
section de l’adjudant Béroud, le début de la FTS de la section de l’adjudant Dreyer et les incorporations en 
janvier de la section de l’adjudant Mastroianni et en février de la section de l’adjudant-chef Davigny.  

BASE ARRIERE CCL 
Contre vents et marées, la base arrière maintient 
haut les couleurs du Bataillon. 

FTS de l’ADJ Béroud 
La FTS de l’adjudant Béroud s’est terminée le 
vendredi 15 janvier par la remise des fourragères, 
en présence des familles des jeunes chasseurs. 
Cette cérémonie restera sans nul doute 
longtemps gravée dans leur mémoire. 

FGI de l’ADJ Mastroianni 
C’est par une belle matinée venteuse que, le 
mardi 8 février, les jeunes chasseurs de l’ADJ 
Mastroianni ont reçu leur béret noir à l’issue 
d’une marche dans la région de Valdahon . 



1re compagnie : rétrospective 2015  
Alors que l’année 2015 vient tout juste de s’achever, c’est en trombe que nous avons débuté 2016 ! L’année 
passée semble déjà lointaine tant les missions s’enchaînent, et nous avons tous le regard tourné vers l’avenir. 
Pourtant, l’année 2015 aura été pour le moins particulièrement dense et aura, à n’en pas douter, marqué les 
esprits des cadres et chasseurs de la first ! C’est en images que nous vous proposons donc de passer en revue 
les moments forts qui ont rythmé la vie de la compagnie depuis notre retour de l’aventure africaine… 
 

La France déclare la guerre au terrorisme. La 
compagnie est déployée à Paris le surlendemain 
des attentats, où nous resterons six semaines afin 
de participer à la protection de nos concitoyens. 

Après une POD sur garnison, la compagnie a 
réalisé une rotation au CETIA sur VBCI. Ce fut pour 
cadres et chasseurs une riche expérience, 
particulièrement utile entre deux déploiements 
Sentinelle. 

Malgré une préparation « flash », le groupe mortier 
de la compagnie s’est illustré à l’occasion du 
challenge national des groupes Mo 81mm qui s’est 
déroulé au mois de juin au CEITO en obtenant la 2e 
place. 

Janvier 2015 

Juin 2015 



1re compagnie : rétrospective 2015  

Entre toutes ces activités, n’oublions pas les 
traditions. La compagnie a eu la joie d’accueillir une 
trentaine de jeunes chasseurs au cours de l’année. 
Autant de baptêmes brillamment réussis, parfois à la 
plus grande joie des parrains… 

Septembre. Challenge sportif, raid dans les Vosges 
et cérémonie de remise des képis aux flambeaux 
sur les rives de l’étang d’Hasppelschiedt afin 
d’accueillir nos jeunes camarades. 

Juin 2015 

Septembre – octobre 2015 

Septembre – octobre 2015. Alors qu’une partie de la 
compagnie participe à la sécurisation des gares 
parisiennes, la 2e section a eu l’opportunité de 
parfaire ses savoir-faire mécanisés à l’occasion d’un 
exercice dans le désert émirien. 

A l’occasion des festivités de Noël, les chasseurs de la 
compagnie ont offert aux familles une reconstitution 

Décembre 2015 

Voilà déjà un mois que le GTIA ACIER est déployé 
dans le désert malien et au Tchad. Nous ne les 
oublions pas ! (en particulier BLEU 30 et BLEU 
ALFA…) 

2016 

d’un « Noël 
dans les 
tranchées », 
ainsi que 
l’ont vécu 
nos anciens 
il y a cent 
ans.  



2e compagnie : « les furieux » dans le désert malien  
Après avoir quitté leurs maisons bitchoises courant 
janvier, les Furieux de la 2e compagnie du bataillon 
d’Acier se sont posés au nord Mali,  un des terrains de 
l’opération Barkhane dans la Bande Sahélo-saharienne 
(BSS). Le soleil de plomb africain et les bourrasques de 
vent ensablées tranchent avec les chutes de neige 
d’Alsace-Lorraine : bienvenue à Gao sur la Plateforme 
Opérationnelle Désert (PfOD), centre névralgique des 
opérations au Mali.  

Après un vol tactique en Transall face à des paysages 
à couper le souffle, les Chasseurs doivent s’acclimater 
très vite à la chaleur. Ils ont à cœur d'être 
opérationnels d'emblée, de galoper et de piger pour 
prendre le train en marche. Basés sur la PfOD de Gao,  

Le rythme opérationnel se met rapidement en place 
et les orientations du mandat se dessinent petit à 
petit. D’ailleurs, les Chasseurs débutent très vite leurs 
missions, en liaison avec l’armée malienne. 
Heureusement, la vie sur la base est très confortable, 
grâce à de bonnes infrastructures et notamment un 
Mess en opération où l’on mange très bien. Les 
conditions de confort de la zone vie permettent ainsi 
la récupération et le repos après des missions souvent 
exigeantes physiquement.  
Au contact des Maliens et de l’immensité du désert, 
les Furieux sont au cœur d’une très belle mission, où 
chaque Chasseur pourra éprouver au cours des mois à 

l'emprise principale du Groupement Tactique Désert – Ouest Acier (GTD-O Acier), les Furieux rejoignent 
l’ensemble des forces françaises déployées dans cette zone. On y trouve de nombreuses fonctions 
opérationnelles, rassemblant des matériels variés et des hommes aux savoir-faire spécifiques : du fantassin aux 
cavaliers, en passant par les sapeurs, sans oublier les équipages d’hélicoptères, la PfOD forme un ensemble 
cohérent et complémentaire, œuvrant pour le succès des armes de la France. La 2e compagnie y occupe une 
place de choix : les Furieux sont l’un des bras armés de la Force Barkhane, chargés de la défense du site, des 
nombreuses patrouilles dans la région de Gao ainsi que de mener des opérations sur le sol malien. 

venir le proverbe local suivant :  
"Si le sol te brûle les pieds c'est 
que tu ne cours pas assez vite". 
 



3e compagnie : « les sangliers »  

« Niger nous voilà». La 3e compagnie aura commencé 
l’année sur les chapeaux de roue. Quelques jours avant 
les permissions, en plein CEITO, elle apprenait le 
déclenchement de son alerte Sentinelle. Tout juste 
revenus de Noël, les sangliers se sont déployés à 
hauteur de deux sections à Lyon, ville des lumières et 
une section à Paris. Le jour de l’an s’est donc passé en 
patrouille ou en faction, entre interpellations d’individus 
armés et fêtards voulant offrir quelques coupes de 
champagne. 

A Lyon, les sangliers ont patrouillé dans le centre-ville.  
Ce quartier, fortement fréquenté et accueillant s’il en 
est, a vu les chasseurs passer sans relâche… ou presque. 
En effet, les Welfare mis en place par la ville – e-combat 
(laser game), cinéma, bowling – permettaient largement  

RES NON VERBA ! 
 

C’est donc presque à regret que les deux sections durent quitter Lyon, 
alors que la section du lieutenant Bedet, assurant la protection 
simultanée d’établissements scolaires, des Invalides et d’un certain 
nombre d’activités devait encore rester trois semaines à Paris. Le 
retour à Bitche marquait les retrouvailles avec la section Cellier avant 
son départ au Niger et mettait un coup d’accélérateur à la préparation 
au départ en MCD. Natation utilitaire, stage tronçonnage, 
aguerrissement et tir ont  été au menu de la compagnie. 

de se détendre lors des quartiers libres. Profitant des infrastructures de sport et des pentes abruptes du vieux 
Saint-Jean, la compagnie aura enfin mis à profit cette mission pour se refaire une santé après les fêtes et à l’issue 
des patrouilles dans le centre-ville mais aussi pour reprendre le cycle d’instruction tactique et technique.  



4e compagnie : les Pirates  à Tessalit 

Déjà un mois que les Pirates ont rejoint 
leur base, située à quelques kilomètres 
de Tessalit, au Mali. Sur place, ils 
cohabitent avec un détachement 
français, un détachement malien et un 
détachement de l’ONU (composé de 
tchadiens et cambodgiens) avec 
lesquels les contacts sont limités.  
La relève s’est faite très rapidement et 
le rythme est soutenu. A présent, les 
Pirates ont pris leurs marques à la fois 
sur la plate-forme et dans la ville qu’ils 
sillonnent quotidiennement en 
patrouille légère d’observation (PLO). 
La vie sur la plate-forme est assez 
rustique mais tous les éléments 
nécessaires sont là :  douches et  lavabos 
 

La 2e section de la 4e compagnie est arrivée le 12 
janvier sur la PfDR de Tessalit, après un long voyage 
transitant par Niamey au Niger puis Gao. La section 
a été divisée en plusieurs groupes dont l’un est 
détaché à Kidal.  
Loin de Gao, l’approvisionnement est difficile. Les 
Chasseurs à peine arrivés étaient sur le pied de 
guerre pour percevoir les véhicules et le matériel. 
Quarante-huit  heures plus tard, ils relevaient le 2e 
RIMA sur les 3 postes de surveillance qu’il occupait à 
proximitédu camp, dans la ville de Tessalit.  
Ca y-est, les Pirates pouvaient s’approprier le terrain 
et s’imprégner de la mission.  

de campagne, salle de sport en plein air, cuisine aménagée, studios et même une salle de convivialité ! Un petit 
marché se situe à 800 m de la sortie de la plate-forme désert relais (PfDR) de Tessalit. 



4e compagnie : les Pirates  à Tessalit 

Cinq semaines se sont écoulées 
au rythme des différentes 
missions dont la plus 
intéressante  a eu lieu début 
février. 
Partis plein Est, en direction de 
l’Algérie, il a fallu une journée 
pour que le convoi puisse 
avaler les 80 kilomètres de 
piste, faisant difficilement sa 
trace à travers dunes et 
cailloux acérés, occasionnant 
quelques crevaisons. Durant 
cette opération, les Pirates ont 
eu la chance d’être déposés en 
hélicoptère sur des massifs 
montagneux qui surplombent la 

vallée afin d’observer et appuyer le reste de la compagnie en contrôle de zone. 
 
Les missions effectuées jusqu’ici ont permis de valider les savoir-faire « désert », qu’il s’agisse de conduite 
sable et cailloux, de navigation pour chercher une passe au milieu des Adrars ou de la mise en base 
opérationnelle avancée terrestre (BOAT) qui consiste à former un carré de véhicules en y plaçant au centre les 
PC, les SAN et les FAC afin d’y passer la nuit tout en assurant la sureté rapprochée. 

Les premières nuits 
de désert nous ont 
montré que malgré 
les températures 
parfois chaudes de 
la journée, les nuits 
sont froides et la 
doudoune FELIN se 
porte bien ! Toutefois, 
les pirates restent 
fidèles à leur devise : 
VAE VICTIS ! 



Compagnie d’éclairage et d’appui : les « cobras »  
Alors que la compagnie se voit en majeure partie projetée sur différents théâtres d’opérations (DLAO MALI, 
DIO Sénégal, et République Centrafricaine pour la SAC), la base arrière, aux ordres du capitaine Jannet, a 
accueilli dans ses murs le contingent de l’adjudant Béroud fraîchement sorti de sa Formation Technique de 
Spécialité (FTS).  

Apres leur remise de fourragère sous une tempête 
de neige le vendredi 15 janvier, les jeunes engagés 
ont pu bénéficier d’une semaine de permissions 
amplement méritées avant de commencer la Mise 
en Condition avant Projection (MCP) afin d’être 
projetés sur l’opération Sentinelle du 10 février au 
23 mars 2016 sur les sites de Metz, Nancy, Reims, 
Châlons-en-Champagne et Troyes. 
Cette MCP, menée par le capitaine Lambert et les 
sergent-chef Gagneur et Viguie, s’est déroulée du 
lundi 25 janvier au vendredi 5 février 2016. Elle a 
permis aux plus jeunes, comme aux plus anciens, de 
se réapproprier les fondamentaux de cet 
engagement spécifique, mêlant à la fois le cadre 
légal de l’opération, les Techniques d’Intervention 
Opérationnelles Rapprochées, bien entendu le tir 
ou encore une succession d’ateliers mettant en 
œuvre les réactions appropriées à plusieurs 
incidents (colis piégé, attaque avec véhicule,...).  

Les deux sections, initialement aux ordres de 
l’adjudant-chef Bedez et du sergent-chef Toure, 
sont scindées en plusieurs éléments :  
- Metz/Thionville : adjudant-chef Bedez,  
- Nancy : sergent-chef Viguie,  
- Reims : sergent Machavoine,  
- Troyes : sergent-chef Lassalle,  
- Châlons-en-Champagne : sergent-chef Toure.  
Cette élongation des objectifs à protéger n’est pas 
sans rappeler la dispersion des éléments de la 
compagnie à travers le monde, sur les territoires 
intérieurs comme extérieurs, qui ne faillit jamais à 
sa mission et sa devise : OBSERVE ET FRAPPE. 



Compagnie de réserve : l’UIR se prépare pour Sentinelle  
Les événements récents sur le territoire national nécessitent un engagement de l’ensemble des personnels 
d’active et de réserve pour répondre aux nombreuses sollicitations. La compagnie de réserve du 16e BC a 
participé sur le camp de Bitche à sa première période de mise en condition finale (MCF) de l’année 2016. 

Une trentaine de cadres et d’EVAT-R a répondu 
présent, du 5 au 11 février 2016, pour parfaire leurs 
acquis techniques et opérationnels en vue de leur 
projection sur les missions intérieures « Sentinelle » 
et « Vigipirate ». L’axe d’effort portait sur les 
prérequis incontournables pour ce type de mission. 

Tout au long de cette semaine, de nombreuses 
instructions ont été déployées. Des séances de 
SITTAL garantissent une bonne maîtrise de son 
arme de dotation dans le respect des mesures de 
sécurité. 
Les sessions de TIOR sont fortement appréciées par 
les jeunes chasseurs qui découvrent de nouvelles 
techniques de défense sans l’emploi de l’armement. 
Les journées d’instruction IST-C FAMAS sont 
toujours estimées par les plus jeunes. Il s’agissait de 
valider pour cette année le module Bravo et de 
poursuivre par l’instruction du module Delta avec 
protection balistique.  
L’instruction sur le cadre juridique a permis aux 
participants de connaitre leur cadre d’emploi de la 
force et de l’usage des armes dans un milieu ouvert 
et par conséquent sensible. 
La connaissance des traditions chasseurs est 
intégrée dans chacune des périodes d’instruction de 
la compagnie de réserve. 

Période bien remplie. 
La compagnie peut 
poursuivre son rythme 
d’activités avec en 
perspective la participation 
de ses chasseurs sur 
une mission « Sentinelle ». 



Bois des Caures 
21 février 2016, Bois des Caures, le bataillon et plus 
spécialement la 3e compagnie, en présence du drapeau 
des chasseurs et sa garde du 7e BCA, de la fanfare du 27e 
BCA et d’un détachement du 132e BCAT, a participé à la 
commémoration de la mort du LCL Driant et de ses 
chasseurs, tombés au champ d’honneur aux premières 
heures de la bataille de Verdun.  
  
Il y a tout juste 100 ans, le LCL Driant et ses chasseurs du 
56e et 59e BCP eurent pour mission de tenir cette 
partie « secondaire » du front. Persuadé de l’imminence 
de l’attaque, le LCL Driant anticipa le danger et fit fortifier 
ses positions. Le 21 février 1916, la bataille commence, les chasseurs de Driant subissent un bombardement 
incessant par les batteries allemandes. Au soir, c’est l’assaut, les Allemands, lance-flamme en tête, attaquent 
en pensant ne trouver que des morts mais les chasseurs sont là et reprennent même des tranchées perdues. 
Dans la soirée du 22 février, après 36 heures passées sous les bombes et dans des combats au corps à corps, 
les chasseurs de Driant ne sont plus qu’une centaine, mais  à un contre dix, ils ont tenu et sauvé Verdun ! 

« L’expérience des combats a montré que cet esprit de 
corps ainsi vécu, du plus petit jusqu’au plus grand, n’est 
pas du tout quelque chose de superficiel, assimilable à ce 
que l’on pourrait appeler le « panache », mais une réalité 
profondément incarnée en chacun et participant, dans 
l’histoire, d’une certaine immortalité. »  
P Charles Dutoo, aumônier du 56e BCP 

Le détachement du bataillon s’est d’abord rendu au Bois 
des Caures pour honorer la mémoire du LCL Driant et de 
tous ses chasseurs qui, en dignes héritiers de nos anciens 
du 8e BCP à Sidi Brahim, ont préféré mourir que de se 
rendre. 
Par ailleurs, et toujours sous la présidence du secrétaire 
d’état aux anciens combattants (SEDACM), la compagnie 
a participé, à Vacherauville, au relèvement de la croix de 
Driant et au dévoilement de la statue commémorative. 
Ces dernières avaient une première fois été érigées à la 
demande du LCL Driant, détruites pendant la guerre et 

reconstruites dans les années 20, elles avaient à nouveau été détruites par les Allemands pendant la seconde 
guerre mondiale. Désormais, 101 ans après la première croix, la croix des chasseurs de Driant veille sur 
Vacherauville et sur tous les chasseurs enterrés sur cette terre meusienne.  



Marche au béret, section ADJ Mastroiani 
Fidèle à la tradition chasseurs, le bataillon a accueilli, le 4 Janvier 
2016, un contingent de jeunes recrues. Après une semaine 
d’immersion dans leur futur bataillon, les apprentis soldats sont 
partis rejoindre, durant trois mois, les terres de Valdahon au 
centre de formation initial. 
Le mardi 9 février 2016, une délégation du 16e bataillon de 
chasseurs s’est rendue au CFIM de Valdahon pour effectuer la 
traditionnelle marche au béret chasseur. 
La veille au soir, les jeunes engagés ont préparé leur paquetage et 
perçu leur béret afin d’être opérationnels le lendemain. 
Le départ s’est effectué à 07h45 en présence du lieutenant 
Ponsot, responsable de l’encadrement des jeunes engagés au 16e 
bataillon de chasseurs ainsi que de l’adjudant-chef Moussion, 
président des sous-officiers et du caporal-chef de 1re classe 
Rondel, président des engagés volontaires du bataillon. 

Cette marche, d’une distance de 12 kilomètres, demande un dépassement de soi, y compris pour certains 
chasseurs. Cette activité s’est clôturée par une cérémonie de remise de béret et la remise du fanion des EVAT 
du 16e bataillon de chasseurs au lieutenant Ponsot sur le plateau d’Ornans, en présence du capitaine Barroero 
commandant le CFIM ainsi que de l’ensemble des encadrants de la FGI. 

Journée multi-activités 
Mardi 16 février 2016, le 16e BC organisait une 
journée multi-activités pour les enfants de ses 
militaires, notamment ceux actuellement projetés 
en OPEX. Le bataillon a ainsi accueilli une vingtaine 
d’enfants, répartis en deux groupes autour de 
plusieurs activités. Au programme de la matinée : 
SITTAL, badminton, escalade et ping-pong. Après 
avoir déjeuné sur place, les enfants ont participé à 
un grand parcours d’agilité motrice comprenant 
du sprint, du ramper, des slaloms avec ballons, et 
des lancers de balles. Une fois les chronos 
enregistrés, des médailles ont été remises aux 
jeunes participants. La journée s’est clôturée par 
des jeux aquatiques dans la piscine du quartier 
puis par un goûter aux alentours de 16h. Tout le 
monde était ravi et fatigué ! 

La prochaine journée multi-activités se déroulera le mardi 5 avril, de 10h à 15h30 (certificat médical 
obligatoire). Davantage d’informations seront communiquées dans le « D’acier et de cristal » du mois de mars.  

Journée des familles 
Mercredi 24 février, le bataillon organisait une réunion destinée aux familles des militaires actuellement 
projetés au Mali qui a rassemblé une soixantaine d’épouses, époux et enfants. La prochaine réunion, qui sera 
élargie à l’ensemble des théâtres d’opération, se tiendra le mercredi 30 mars de 14h à 15h30 au cinéma du 
quartier LCL Driant à Bitche. Elle sera suivie d’une chasse aux œufs pour les enfants. 


	Diapositive numéro 1
	Diapositive numéro 2
	Diapositive numéro 3
	Diapositive numéro 4
	Diapositive numéro 5
	Diapositive numéro 6
	Diapositive numéro 7
	Diapositive numéro 8
	Diapositive numéro 9
	Diapositive numéro 10
	Diapositive numéro 11
	Diapositive numéro 12
	Diapositive numéro 13

